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AV9S. privée. Il évitera, également l'homme,que tant dé grands 1£ié-
is fl il4rigé pa.r un comi..- la publiution de tchoses 'tri- litique se mnorfondent au fond

té d'hom.mles d'esprit, mais quel{u Afin de deg"er: à nos viales, et àesgÉravUresn trAns- ,de itur cabinet, pour dirigetý
reo t ue s parail gns aet 'raie formeroünt Point les lhoimes les grandes affaire dpays.

Le prix du journal est à, la 1or têe leuras cÍnbe dé lecteurs, et en- Måes, comme cela se Voit est urgent que leq Fantasque,, is4,
de tateesaortmes: U C den ertme-ieu. - ternenne:, afin de donner $DU)pdeeéM4 frte '. CWC Mcmenu erons limi- .pour -être vraiment fautas- 0nor à téutes les bonne

m 1Ui Vingt-cin= pour cent ter notre tirage au nombre que, chers lecteurs et aimables mesures destinées îA enrichirý
ro. ëp A »asý rens qui se des lecteurs obtenus, le deu- lectrices, il faut ecessairil aeee de semabattreý

anours to 11-911,1 xième puuméro du atsu ment chevaucher àdriee cllsql'srntpjdii.
Am4,ime les nulméros no^ i gaakr.gü le, JEcum, 6 gauche, observer tout pesrbls

soit0pas -repris par l'adinistreiba liehann Jour d'ne, man t- Mai .tandis que. nous pent_de ce journal, les Agents sont priés 4eear a' d'ilat, oiresdaoresmdtarn
de ne demander que juste le nombre nefÚ emerit ortrsduas:edseha,
dle douzaines d'exemplaires dont ils dh decqulafiitleu- tanN, il est égalemenit néces,

e1ni4spe comme -on le vort, "ir FA4AS U -e- n -uýni-a es
ga ; ag que dos Mais il nous semnble enten sýentie lu s deog el

ioètendi maseta4 e9517c dr une oix.imp , os - e. ttite dcieuses et aimables lectrices.; 00tvie s
i'icpans a ed'abonnements di politiqùl'e notts appartenéùis, volonté. r ageg

ret' ats nou dés viros qu'un et gnelýle cause nous entendons Fanitas ue, ils ne sont pas d11mý
boim 4wýdans chaqeparoiss, Pleurer d'un Sll et rire de l'autre. plaider 1 Maur . se YaBser 'de manger_

se déftrmer" ;nclb de 10, ,._.,, -Srzvoslbr l o- pour diorlest alutresï.et e
a o q -eai É&2.CORE1 evateur, donstitntioninel, p-lent éviter le d'Snger eargoûe

b eie dmnd.triote, griltou tory ?. nouscrie g'il: T aurait, pou..r_,toutl la
'10t filé à 50 contins par y or nxrbee 4in m de-sichacun de, ng de
s'ó 40 dvra pas envoyer *eàt *neracter .tagki- 1 .

=4wh que 12J ontins pour ahaqu( LFaaqeressi t -Jncto1cm ntou- - "Ainsi il est e tidu an
péat le Unlix rès plsd rneane e vus que nous soyons autre toute l'étendue de la Confédlô

sion dé2 pour cont est à ouée repos, aeledsrepaiehoeqefantasque, qun ration, qu'il faudra acheterkl
aux ag9s come il est dit ci-des- omnpaleasénous voyons tant d'hommes fatsu s lii aler

sta misio sera, deeat d'esprit, mais d'opinions diver- Un centSi
ter ~ ý etr ., .im .. lims abit, 'caie erte ses.'fimer eiî activem tdnagneo le di,

«UÂk ;s ý-rison de-0_ ye d dectecméipré0ome6n e saUveurýs ~â saitly'atr-enté1na o
1 er eière . -é taznt d'acteuin et. d'ac et . de se haios e tfsaa hr^ipen£-

",êt 5 ip gne Pour .gretsiflmnt'éveertiuent tant, à faire p.oa- conte nor attente, 1 ter-
M5n :.. •mer leurs ystème p es l minera sa carrrere. Philosû-

rnanous vivons ýdans le sièca e inle e ctme devant étre.infi þhe jutsqu'à la, fin, il . clot.
e men 1uae, tou il saura ex -ttb , A l meißur !, ' puir asmu .lsi

Str-qL1i 8 ui nous so- téresser toutes les classè ' rn gil.e 'fs no,0P UOUS 9ratsý sansmruertsn
rout 1ý1jgéý dnes de pa- lecteurs. ;-.. td: ids'otnead et
raître .caones de ApparaltrontL égalemnent sur mue i g ipedg suispéae

Mmpe ýD uweagut.ce vaste théâtre de la vie, des b dant, r ». Jyct • et à lavanie l e parattra nag.
d ease ho~~mmes d'avenirr des philanr.raega gea uxqn

U,ê aa6ts thoe; om usi c. NOUS repousserons ýtoute la comprend ron tpg
qtos néléoni" s politiques. at, àutrsoruin que le pouvoir ou Iag uó

de Vuoarrédse u des brat.éurs hypocritóp; 'ainsli le> .peuplea tenterait .,de laire, ailsseen
14 ToU-,, gesdepi u neat de l'or -dans la-caisse .

LsE PVidresoe du Fantasque e.tred, 4
ava, us no~~~us dain serait éterneca ucegmeqe _

rêta 'e la rédacti¤. Ór4Yoýw -,qelgdnagÓair lnu etnr
eoresenanevvåque saura toujusû od/è jamais >adinage 1

,Iow dovnatemrs*tute la dignité posibl des, át oiieA a
SE R£PNI'OI ses a1ppréciations des hommes que élve' pespr -et -devient rle uv

#eur de e des choses, et jamais il n'at- Par-sa hautè iff nle le de r
ama. aquea pesonn dan sa'-viepri=ipal e


